
Association Lo Parvi, 14 le petit Cozance 38460 TREPT

Tél. 04-74-92-48-62
Secrétariat-Accueil : contact@loparvi.fr

www.loparvi.fr

Sommaire

l	Edito de Christine	 1
l	CA du 12 mars 	 2
l	Espèce du mois	 2
l Association locale des
croqueurs de pommes	 3-4
l La nature chez soi	 5
l Journée d'étude 10/3 	 5
l Agenda	 6

Directrice de publication
Murielle Gentaz
Membres de la commission
Marc Bourrely, Murielle Gentaz
Lucien Moly, Micheline Salaün

Comité de relecture
Serge et Noëlle Berguerand,
Maurice et M.Rose Chevallet, 
Marie Moly, Pascale Nallet

Maquette et mise en page
Micheline Salaün

Crédit photos
Grégory Guicherd
Patrick Nallet
Micheline Salaün

Illustrations
Alexis Nouailhat

ISSN 2607-7256

Et voilà ! Je viens de fêter mon premier anniversaire en tant 
qu'administratrice de Lo Parvi. Administratrice ET secrétaire. 

Tant qu'à plonger dans l'eau, autant sauter tout de suite dans le 
grand bain !!!

CarHAB, MAEC, SMABB, RNR, DREAL, PAEC et autres acronymes ne 
vont plus avoir de secret pour moi.... enfin presque.

Intégrer le comité d'administration de Lo Parvi c'est un peu faire rendez-vous en 
terre inconnue pour moi. Lo Parvi, en tant qu'association a une grande connais-

sance de son territoire. Son champ d'action est très varié: connaissance de la flore, 
de la faune, aménagement du territoire, ... Pas facile d'assimiler tout ça d'un coup et, 

encore moins d'en faire le compte rendu en tant que secrétaire. (Surtout pour moi qui 
ne suis pas une spécialiste de ces sujets là.)

Comment en suis-je arrivée là, me direz-vous ?
Et bien, tout a commencé avec le club enfant, auquel participait mon fils, l'occasion pour 

moi aussi de découvrir des sites remarquables tels que Mépieu, le méandre du Saugey, 
l'étang de Lemps,....

Au début, il y avait Bernard et Françoise (et ses fameux paniers remplis de gâteaux et de jus 
de fruits). Jean Marc a ensuite pris le relais. Un des grands moments de cette période restera 

les sorties de nuit pour aller gratouiller sous les aisselles des crapauds avec un coton tige. Joan-
ny est arrivé ensuite et a repris le flambeau avec tout le talent qu'on lui connait.
Mon fils a grandi, a quitté la maison pour ses études. Les sorties grand public ont pris le relais, 
l'occasion de belles découvertes: les orchidées avec Marie Rose, les libellules, les chauves-sou-
ris, les oiseaux d'eau hivernants, les grenouilles et crapauds encore et toujours...
Parallèlement à ça, une constatation: les enfants de mon école (et oui, je suis enseignante, et 
en maternelle  !!!) ont peur des petites bêtes et passent leur temps à les écraser dans la cour de 
récréation. Allez, c'est parti: on monte un projet pour leur faire découvrir le monde de la nature. 
Avec beaucoup de peur au départ car ce n'est pas facile de faire sortir une classe de 30 enfants de 
maternelle + quelques parents + les ATSEMs dans la nature, sans toilettes et sans abri en cas de 
pluie. Heureusement que Joanny était là ! (Et vive les projets En chemin vers les Espaces Natu-
rels Sensibles !) Et c'est parti: élevage de grillons, de chenilles diverses et variées, d'escargots... 
Un vrai bonheur de voir les enfants observer, parler, toucher, apprendre à connaître toutes ces 
petites bêtes qu'ils ignoraient avant.

Les projets nature continuent avec Damien
Et puis, comme une évidence, on intègre le groupe de partage d'échange de pratiques sur l'édu-
cation à l'environnement avec Joanny et Damien et on se retrouve à accompagner le club ado 
de Lo Parvi sur le terrain (À mon tour d'apporter les paniers goûters !)
Un jour, on vous pose la question: ça te dirait pas de venir au CA ? (Merci Elvyre !!!)

Et voilà comment de fil en aiguille, on se fait recruter pour le Conseil d'Administration.

(Si vous avez envie, vous aussi, n'hésitez pas car c'est vraiment une super expérience !!!!)
Christine Albertin

La Plume de l’épervier
pour connaître, faire connaître et protéger

le patrimoine naturel

Avril 2018 - Circulaire n°378 - 34ème année
Publication interne mensuelle de l’association Nature Nord-Isère

L’édito de Christine



Conseil d’Administration du 12 mars 2018
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Murielle Gentaz

Avec une envergure allant de 100 à 140 
mm, il est le plus grand papillon autoch-
tone d’Europe.
C’est une espèce qui se développe aux 
dépens de différents arbres et arbustes 
du genre Prunus. Ainsi, il est assez com-
mun dans les jardins des particuliers 
et vergers naturels où sont plantés des 
arbres fruitiers (cerisiers, pommiers, 
poiriers, pruniers, etc).

Le mâle et la femelle de cette espèce sont surtout actifs la nuit. La période de vol 
débute mi-avril et s’étend jusqu’à mi-mai, en une seule génération. Elle porte un 
ocelle sur chaque aile qu’elle utilise pour effrayer les prédateurs (oiseaux). Les oeufs 
sont pondus en petits groupes sur les branches et les feuilles de sa plante nourricière 
(plante de la famille des Rosacées). Cette espèce hiverne à l’état de chrysalide dans 
un cocon soyeux brun.

Grégory Guicherd

Le Grand paon de nuit (Saturnia pyri)

1-Présentation du rapport financier (Marie-Noëlle Blanchet)
Au cours de cette année, il y a eu moins de charges mais aussi 
moins de produits ce qui induit un résultat négatif. En 2017, la 
perte de la gestion des ENS départementaux a eu un gros impact 
sur les finances de l'association. Les effets du départ de Christelle 
PLATEL en fin d'année se feront sentir en 2018. Il y a eu de nou-
veaux financements ponctuels ainsi que des mécénats (syndicat 
des carriers, Vicat). La mise à la casse du fourgon a aussi induit 
une baisse des frais fixes.
Il y a un risque de résultat négatif pour 2018. Ce n'est pas problé-
matique car il y a eu des excédents les années précédentes mais il 
faudra trouver des solutions pour le long terme.
Le recours au commissaire aux comptes qui arrive en fin de man-
dat (6 ans) va être arrêté car ce n'est pas obligatoire. Cela permet-
tra une économie de 3000 € environ.
L'abandon des frais de déplacement des bénévoles représente en-
viron 4000 € mais il faut que chaque bénévole rende la feuille de 
demande d'indemnisation pour que cela apparaisse dans le bilan.

2-Arrêté des comptes au 31/12/2017
Le CA arrête les comptes annuels au 31/12/2017 tels que présen-
tés, à l'unanimité.

3-Budget prévisionnel 2018
Le projet de budget 2018 est arrêté tel que présenté, à l'unanimité.

4-Questions diverses
n CR de la réunion des associations de protection de la nature
Pour faire le point sur la manière de travailler sur le secteur.
Associations présentes: Gentiana, APIE, Frapna, Nature Vivante, 
PIVERT, LPO. Echanges très intéressants. D'autres réunions 
seront prévues entre les associations du Nord Isère afin d'échanger 
des informations.

n Bibliothèque
Une nouvelle bénévole a rejoint la commission Bibliothèque. 
Mise en place d'un logiciel gratuit (listing des ouvrages + accès 
sur internet) Tout devrait être mis en place cet été.

n Sortir
Proposition d'organiser la diffusion du Sortir avec un référent avec 
une liste définie de lieux.
Murielle va faire une proposition. Voir avec Pierrette s'il n'y a pas 
une liste déjà existante.

n Journée d'études sur les trésors de l'isle Crémieu
Environ 65 personnes ont participé. Très intéressant mais quelques 
problèmes pour voir correctement le diaporama à cause de la 
lumière.

n Demande de stand
Une demande a été faite pour avoir un stand de Lo Parvi lors de 
la course cycliste de Courtenay pour sortie cycliste. La demande a 
été faite trop tard mais il y aura une diffusion de brochures sur Les 
sentinelles de l'environnement.
Rappel : Si des personnes sollicitent Lo Parvi pour la tenue d'un 
stand, il faut leur dire de prendre contact avec le secrétariat qui 
centralise et renvoie les demandes vers la commission Commu-
nication.

n Le 24 et 25 mars, stand des Louvards à Cessieu. Il y a besoin 
de bénévoles.



L’association locale des Croqueurs de Pommes
du Confluent Ain-Isère-Savoie
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Claude Cass

Association créée en 1998 par la volonté de Gérard Aventin, aidé par quelques passionnés d’arboriculture et de 
vieilles variétés. De 11 adhérents au départ, elle a très vite grandi pour atteindre la centaine en 2003 et se stabiliser 

aux environs de 175 adhérents ces dernières années. Basée à la mairie de Les Avenières (38630), elle est située
à la jonction des trois départements de l’Ain, de l’Isère et de la Savoie, d’où son nom.

Elle couvre la région du Bas Bugey (Ain), du Nord Dauphiné (Isère) et de l’Avant Pays Savoyard (Savoie).

Un peu d’histoire
Dans le nord de l’Isère, la culture de la vigne et des mûriers pour l’élevage du ver 
à soie était très développée et les arbres fruitiers disséminés un peu partout. A la 
fermeture des tuileries du Bouchage vers 1935, des analyses de terrain montrèrent 
une bonne adaptation du sol à l’arboriculture et de nombreux vergers de produc-
tion s’implantèrent au bord du Rhône. Des variétés de pommes anciennes ainsi 
que des cerisiers, subsistent encore dans quelques vergers délaissés mais ils ont 
tendance à disparaître.
Dans le Bugey, la vigne prospère et les pommiers poussent là où le sol le permet.
Dans l’Avant Pays Savoyard les pommiers et les poiriers font partie du paysage. 
Dès l’avènement du chemin de fer dans la région et jusqu’en 1960 environ, les 
arboriculteurs des alentours du lac d’Aiguebelette exportaient des pommes vers 
l’Algérie, en particulier la Franc-Roseau qui fit leur renommée.

L’association locale du Confluent Ain Isère Savoie est affiliée à 
l’Association Nationale des amateurs bénévoles pour la sauvegarde des variétés frui-
tières régionales en voie de disparition, dite des Croqueurs de pommes, qui couvre 
le territoire national avec ses 64 associations locales et ses 8 200 adhérents en 2018.

Ses finalités sont la recherche et la sauvegarde des anciennes variétés constituant 
le patrimoine génétique fruitier régional et la promotion des variétés méritantes auprès 
du public. Les Croqueurs ne s’intéressent pas qu’aux pommes, mais aussi aux espèces 
autrefois cultivées dans la région, notamment les poiriers, pruniers et cerisiers.

Pour cela, les adhérents recherchent les variétés anciennes avant qu’elles ne dispa-
raissent, enquêtent sur l’histoire des arbres retrouvés (leur provenance, et l’usage ini-
tial des fruits). En effet, les variétés fruitières ont énormément voyagé au cours des 
temps ; et leur destination était variable: pour le pressoir, à croquer, en fruits à cuisiner 
ou à sécher, et même des fruits consommés tels les légumes, cuits au pot avec des 
viandes.

L’association locale du Confluent Ain-Isère-Savoie ne possède pas de verger associa-
tif. Les variétés retrouvées, tout en privilégiant les variétés locales, sont greffées et 
cultivées dans les vergers des adhérents, ou de sympathisants, afin de les sauvegarder 
et de poursuivre l’étude de leur comportement. Une bourse aux greffons annuelle, 
associée à la commande groupée de porte-greffes, permet de propager ces variétés 
locales méritantes. Ainsi, depuis sa création en 1998, environ 12 000 porte-greffes ont 
été répartis chez les Croqueurs.

Parallèlement, un inventaire des variétés fruitières détenues par chaque Croqueur qui accepte de participer à cette démarche, 
est mis en œuvre pour conserver la trace de ce patrimoine fruitier qui, sans cela, risque de retomber rapidement dans l’ou-
bli. Plus de 3300 arbres sont ainsi suivis, représentant plusieurs centaines de variétés identifiées et un nombre encore très 
important de variétés non déterminées.
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La participation aux démarches de génotypage des varié-
tés, pilotées par l’INRA, a aussi permis de distinguer des 
variétés que l’on croyait semblables, ou montrer que des 
variétés d’appellations locales distinctes provenaient à l’ori-
gine d’un même pépin. Des filiations entre variétés ont aussi 
été retrouvées.

Des études bibliographiques apportent également des infor-
mations sur l’histoire des variétés, ou incitent à rechercher 
des variétés cultivées localement il y a plusieurs siècles, 
telles que la Roze, la pomme de Curtin, la Chastagne de 
Bourgoin, etc. mentionnées dans un écrit de 1672 dans la 
région grenobloise.

Pour que ces variétés puissent être reconnues et propagées, 
elles doivent faire l’objet d’une description : c’est ainsi que 
l’association rédige et publie chaque année quelques fiches 
de présentation de variétés régionales.

Mais pour la plupart des adhérents, l’initiation à la sauve-
garde du patrimoine passe par la maîtrise des bases de l’ar-
boriculture. Pour ces amateurs, l’association organise des 
séances pour former à la plantation, à la taille, au greffage 
et à l’entretien des arbres fruitiers. Des séances théoriques 
en salle présentent les principes de ces activités, puis des 
séances sur le terrain, dans les vergers des adhérents, per-
mettent de valider les acquis par la pratique, en offrant une 
diversité de cas et de situations.

Le partage des connaissances sur nos variétés 
locales est organisé selon divers moyens
n soit au cours des réunions mensuelles où chaque adhérent 
peut partager ses expériences, poser ses questions,

n soit par la mise en ligne d’informations ou de 
documents rédigés par notre association accessibles dans 
nos pages locales sur le site internet de l’association natio-
nale (http://croqueurs-national.fr/),

n soit lors des séances de pomologie, lieu d’échanges sur 
les méthodes de reconnaissance du nom des variétés an-
ciennes, et confrontation des avis sur les descriptions des 
variétés à identifier, sur l’histoire des fruits et bien sûr, sur 
leurs mérites.

n Enfin, par les demandes d’informations par courriels à 
l’adresse croqueurs.ais@orange.fr

Enfin de nombreuses actions sont conduites auprès du pu-
blic, notamment lors des expositions au cours desquelles les 
adhérents présentent une grande diversité d’espèces et de 
variétés fruitières, et proposent à la vente les publications 
techniques réalisées par les Croqueurs, les cahiers régio-
naux des fruits des terroirs de France, des planches de fruits 
en couleur et un almanach chaque année. Ces expositions 
de fruits permettent au public et aux nouveaux adhérents de 
découvrir ces anciennes variétés.

L’association locale diffuse également à tous ses adhérents 
le compte-rendu des réunions mensuelles, et leur fait par-
venir le bulletin trimestriel national présentant la vie de 
l’association nationale et des articles techniques relatifs aux 
domaines couverts par l’association.

Enfin, depuis quelques années, en réponse à l’intérêt de plus 
en plus marqué du public pour la sauvegarde de la biodi-
versité, l’association apporte ses connaissances et son appui 
technique aux collectivités locales et collectifs divers qui 
veulent créer des vergers associatifs.

Nous présentons régulièrement de nombreuses variétés 
régionales lors de nos expositions (plus d’une centaine de 
variétés de pommes retrouvées, une vingtaine de poires et 
quelques prunes ou cerises). Parmi nos dernières trouvailles, 
les pommes Curtil, Buis, Rose de Florence, plusieurs « Rei-
nette des Chartreux », la poire Raclet, la prune Cocon, etc.

Un dernier message des Croqueurs
n Avant d'abattre un vieil arbre fruitier et de risquer de faire 
disparaitre une partie du patrimoine, contactez-nous, cette 
variété est peut-être celle que nous recherchons encore.

n Agissez de même si vous en connaissez un dans votre 
entourage.

L’association locale des Croqueurs de Pommes
du Confluent Ain-Isère-Savoie

Contact

Les Croqueurs de pommes du confluent Ain–Isère–Savoie

Président : Yves Barbier

37, avenue François Mitterand – 38500 Voiron
Tél : 06 86 99 03 87

E-mail : croqueurs.ais@orange.fr

Site national :
https://croqueurs-national.fr/ onglet "associations locales"
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Au cours de quelques décennies la popu-
lation des deux Communautés de Com-
munes, les Balcons du Dauphiné et les 
Vallons de la Tour, sur lesquelles travaille 
essentiellement notre association, a plus 
que doublé.
Pendant cette même période de nom-
breuses exploitations agricoles ont dispa-
ru, ceci a entrainé la constitution d’entre-
prises agricoles qui disposent parfois  de 
plusieurs centaines d’hectares et utilisent 
pour la plupart des méthodes culturales 
qui font appel aux intrants chimiques et au 
gros matériel.

La rapide évolution de ces deux éléments 
constitutifs de notre société a apporté de 
profondes modifications sur l’occupation 
et l’aménagement des sols, ceci n’a pas 
été sans conséquences négatives sur la bio-
diversité même si par rapport à d’autres 
régions nous pouvons considérer que l’Isle 

Crémieu dispose encore d’une nature en 
relative bonne santé.
Le volet protection de notre projet associa-
tif propose d’entreprendre de nombreuses 
actions pour aider au maintien de la qua-
lité des trois éléments fondamentaux que 
sont l’air, l’eau, le sol et à la préservation 
et à l’enrichissement de notre faune et flore 
locales.
Parmi celles-ci figure notre action sur notre 
lieu de vie, notre environnement immédiat 
et privatif, c'est-à-dire notre maison et son 
terrain qu’il soit personnel ou commun 
dans le cas d’habitat en copropriété.

La commission aménagement du territoire 
a pris la responsabilité du suivi du volet 
Protection de notre Projet Associatif.

Nous vous proposons, donc, de constituer 
un groupe de travail et d’échange d’ex-
périences sur les façons de procéder pour 

maintenir autour de chez soi une faune et 
une flore « en bonne santé » et durables.
Cette recherche, bien sûr, se fera en 
direction de productions vivrières et orne-
mentales sans pesticides et sans intrants 
chimiques, en ayant le souci d’être le plus 
autonome possible dans les moyens mis en 
œuvre.

Autrement dit nous essaierons d’appliquer 
à la lettre le terme « Permaculture ». Cer-
tains d’entre nous ont déjà bien progressé 
en ce domaine, ils pourront nous faire par-
tager leur expérience.

Ce groupe de travail et d’échanges pourrait 
se réunir à partir de l’automne prochain.
Si vous êtes intéressé, vous pouvez vous 
inscrire auprès du secrétariat de Lo Parvi.

Lucien Moly

La Nature chez soi …Une préoccupation de Lo Parvi

Lo Parvi présente les trésors de l’Isle
	 on veut voir:
	 quand on n’est pas chasseur averti ni flibustier du grand lemps,
	 il ne faut négliger aucune piste et se tenir à l’affût de toute proposition
	 si on veut s’enrichir.

Une journée complète dans le noir pour y voir plus clair
Tiendra-t-on le coup ?
Sera-t-on aveuglé par les connaissances scintillant de mille feux ?
Sera-t-on assommé par quelque document empoisonnant ?
Bref survivra-t-on à l’aventure ?
Dans quel état nous laisseront ces découvertes si nombreuses et précieuses que des aventuriers un peu fous viennent  à se  partager ?

Vue du fond de la classe
Finirons-nous à fond de cale ?
Est-ce le début d’une course de fond derrière les pisteurs ?
Va-t-on nous proposer un inventaire de fond en comble ?
Un arrière-fond d’incertitude plane ...
Mais dans le fond,
	 le  plus important était d’y être

				    Alors oui,
* la journée fut dense et pleine de lumières

*aucun moment empoisonnant (le risque n’était pas négligeable entre 9h à 18h..!)
car le déroulement fut judicieusement choisi pour ne pas être indigeste

(la géologie le matin et le lynx en fin de journée : parfait)
*Les présentations furent claires et attrayantes (bravo)

impossible de s’endormir tranquillement sur un ronron assommant
l’intérêt forçait à garder la tête haute

et à scruter l’horizon
pour tant de trésors, il fallait bien la journée

et plus encore
Le néophyte que je suis (neo = nouveau, phyton= plante...)

en est sortie enrichie
alors
merci

Journée d’étude samedi 10 mars 2018

Brigitte de Joinville



Agenda 

Mardi 14 Mai
 18h

Sur le site de Mépieu
l  Réunion du CA

Présentation du travail
fait sur la Réserve Naturelle 

Régionale des étangs de 
Mépieu

l Balade nature théâtralisée-------------------------- 6 mai de 15h à 17h

l Les bruits de la nuit------------------------------- 8 mai de 21h30 à 23h

l Initiation à la photo naturaliste (date modifiée)------9 mai de 9h à 12h30

l Atelier peinture dans la nature-----------------23 mai de 14h30 à 18h

l Approche des milieux naturels--------------------- 26 mai de 9h à 12h

l Utilisation des plantes de nos campagnes----------2 juin de 9h à 12h

SORTIES
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Vous aimez notre page
FaceBook, partagez !

aVous voulez observer de nouvelles espèces ?

a Vous souhaitez participer à une collecte de données ?

a Vous aimez rencontrer des Ornithos passionnés ?

Alors participez au Rallye Ornitho, une journée conviviale pen-
dant laquelle des équipes d'observateurs doivent noter le plus 
d'espèces.

Le Rallye c'est aussi une méthode de prospection ludique (avec 
cette année la possibilité de faire un parcours à vélo) qui permet de 
couvrir efficacement un territoire ce qui a permis d'établir que plus 
de 115 espèces sont nicheuses en Isle Crémieu !

Renseignements , Inscription ( individuelle ou par équipe )
auprès de Fabrice Bassompierre  : fabrice_catherine@yahoo.fr

7ème Rallye Ornitho Isle-Crémieu
Samedi 26 Mai 2018

Vous êtes inscrit mais vous ne pouvez plus venir, n'oubliez pas de le 
signaler au secrétariat (04 74 91 48 62) : certaines de nos sorties font 
l'objet d'une liste d'attente...

Rencontre avec nos
correspondants naturalistes 

allemands de
l'Okologische Station

du 27 au 31 juillet 2018

Réunion du groupe
de travail

Jeudi 17 mai - 18h
au local

WEEK-END DES
ADHÉRENTS

Sur le plateau du Retord
Les 8 (au soir),

9 et 10 juin 2018


